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Cet appel à articles propose d’interroger le rire par, grâce ou en dépit du journalisme. 

S’inspirant des travaux récents sur le rire (Flandrin, 2021 ou Letourneaux & Vaillant, 2021), il vise 

à explorer diverses expressions du rire et de l’humour en journalisme selon ses multiples registres 

(ironie, sarcasme, dérision, rire corrosif, satirique ou dévastateur, émotion plaisante) : en somme, 

comment le journalisme tente de faire rire, mais aussi ce que le rire fait au journalisme. Cette double 

présence du rire dans le monde médiatique interroge les manières de rire des autres, de se moquer, 

de railler des individus, des groupes, des situations (Vaillant, 2021; Toulhoat, 2019; Mercier, 2001; 

Guimarães & Caetano, 2009; Peifer & Lee, 2019), de vouloir faire rire dans une volonté ludique 

(Kim & Vishak, 2008; Lichtenstein et al, 2021), dans une volonté politique ou non, joyeuse ou 

cruelle, libératrice ou conservatrice (Flandrin, 2021). Elle se joue aussi en miroir dans le fait que 

l’on peut rire des journalistes, du journalisme, se moquer, le parodier, en transformer le sens, les 

formes, les formats (Leroux, 2001 ; Jost, 2008 ; Chambat-Houillon & Giordano, 2008 ; Merminod, 

2013). 

Les relations du journalisme au rire autorisent un fourmillement de questionnements, de 

choix de terrains, de périodes, de modalités du rire. Parmi tout ceci, quatre pistes peuvent servir 

d’axes de réflexion. 

1. Le journalisme qui se moque. Il peut être potache, créatif, mais aussi insolent, 

sarcastique, parfois méchant. Le rire peut chercher à défier les mœurs tout autant qu’à 

renforcer les stigmatisations. Il est satirique, attaquant, planté dans son rôle de contre-

pouvoir. Ce rire est souvent politique. Les propositions pourront analyser des 

dispositifs précis (presse satirique, caricatures, chroniques, formats audiovisuels ou 

numériques), leurs conditions de production, leurs effets sociaux et politiques ainsi que 

leurs réceptions. Des enquêtes situées dans des contextes historiques, nationaux ou 

professionnels spécifiques sont particulièrement attendues. 

2. Le journalisme qui veut faire rire. Il peut être ludique, divertissant, chercher à faire 

diversion. Le rire est aussi une manière d’entrer en lien avec le public, de susciter des 

réactions, de proposer une autre lecture du monde. Ce rire peut être libérateur, il peut 
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aussi être commercial. Il a des visées d’attraction, de différenciation de ses concurrents. 

Cet axe interroge le rire comme stratégie éditoriale et professionnelle, par laquelle 

l’humour peut être mobilisé pour capter l’attention, fidéliser des publics ou se 

différencier. Les propositions pourront examiner les justifications professionnelles du 

recours à l’humour, les tensions avec les normes et valeurs journalistiques, ainsi que les 

formes d’hybridation entre information et divertissement. 

3. Le journalisme qui est moqué. Il peut être raillé, détourné, se retrouver objet de la 

satire ou du sarcasme. Ce rire est moqueur des médias, du journalisme, des journalistes. 

Parodies, faux journaux, détournements sur les réseaux socio-numériques (mèmes, 

tweets, …) et mises en scène qui participent à une critique humoristique des médias et 

de leurs pratiques. Cet axe propose d’analyser ces pratiques et productions pour 

interroger les évolutions du rapport de confiance au journalisme et les luttes autour de 

sa légitimité. Les études portant sur les producteur·rices, les publics et les modes de 

diffusion et de circulation de ces formes sont attendues.   

4. Le journalisme qui rend heureux. Il est un lieu de rire, de ressentis d’émotions mais 

aussi de mise à distance de celles-ci. Le rire s’incarne dans les relations professionnelles, 

les façonne autant qu’il peut les fragiliser : il peut servir à rapprocher comme à 

dénoncer, à participer au bien-être comme aux violences au travail, mais aussi à résister. 

Les propositions pourront s’appuyer sur des enquêtes empiriques (observations, 

entretiens) afin d’explorer le rire comme pratique située au sein de rédactions ou de 

collectifs journalistiques, comme dimension des émotions professionnelles. Elles 

pourront également interroger la manière dont les productions journalistiques elles-

mêmes peuvent provoquer de la joie, voire du rire, à celles et ceux qui les élaborent.  

 

Ces quelques pistes n’épuisent évidemment pas les multiples manières dont le journalisme travaille 

le rire, ni celles par lesquelles le rire travaille le journalisme en retour. Elles constituent des points 

d’entrée possibles parmi d’autres pour penser cette relation ambivalente, parfois conflictuelle, 

souvent connivente. Les propositions pourront ainsi mobiliser des approches historiques, 

littéraires, sociologiques, politiques, communicationnelles, linguistiques ou encore esthétiques, et 

porter sur des terrains, des périodes et des formats variés. Toutes les contributions permettant 

d’éclairer les usages, les effets et les significations du rire en contexte journalistique sont les 

bienvenues.  

 

Consignes de soumission : 

 

La date limite pour soumettre les manuscrits complets (compris entre 30 000 et 50 000 signes, 

incluant notes de bas de page et références bibliographiques) est le 30 juin 2026 à slj@ulb.be ou 

directement sur le site : https://revue.surlejournalisme.com/slj/about/submissions. Merci 

d’indiquer dans l’intitulé de votre message le titre du numéro : Rire & Journalisme. Les manuscrits 

peuvent être écrits en anglais, français, portugais ou espagnol. Les articles sont évalués en double-

aveugle. 
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Mir@bel, Sudoc, Sumários.Org, WorldCat (OCLC), European Reference Index for the Humanities 

and the Social Sciences (ERIH PLUS). Sur le journalisme est classée comme une revue qualifiante en 

France (selon l’index de l’HCERES). Brazilian Qualis-CAPES evaluation for 2021-2024: A3. 
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